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N O S  M A I T R E S

Maurice Pujo naît le 26
janvier 1872 en Seine-
et-Marne. Précoce, il

est couronné à 20 ans par
l'Institut pour son mémoire sur
La morale de Spinoza. Il fré-
quente, alors, les milieux artis-
tiques et de gauche de Paris et
lance La Revue jeune, qui
deviendra L'Art et la Vie.

En 1894 est publié son livre
Le règne de la grâce, salué par
Jean Jaurès qui voit dans le
jeune intellectuel un partisan
du socialisme. En avril 1898,
alors que l'Affaire Dreyfus est
engagée, un cercle d'intellec-
tuels de gauche dont Pujo fait
partie se forme. Henri
Vaugeois, professeur de philo-
sophie,  et lui-même finissent
par se détacher des anti-drey-
fusards considérant qu'ils ne
proposent pas de programme
politique et fondent le premier
comité d'Action française.

Le 19 décembre 1898,
Maurice Pujo publie un article
intitulé L'Action Française dans

L'Eclair, dénonçant l'incapacité
de l'Etat Républicain à taire les
contestations des dreyfusards
en mettant en péril la France.
Le 20 juin 1899, c'est la nais-
sance officielle du mouvement
d'Action Française lors d'une
réunion publique à Paris.

Nationaliste, Maurice Pujo
ne croît, cependant,  pas à une
restauration monarchique pos-
sible. En 1900, c'est l'arrivée
de Charles Maurras qui va
insuffler la tournure monarchis-
te au mouvement. Il va conver-
tir à la monarchie tous les
membres de l'Action
Française. Par la suite, Pujo
soulignera dans ses écrits que
Maurras lui a fait découvrir la
notion du réel et de la vérité
objective.

A l'automne 1908, il anime
de grandes manifestations
dans le Quartier Latin contre
Thalamas, professeur à la
Sorbonne, qui insulte Jeanne
d'Arc. Bagarres, arrestations,
condamnations se succèdent,

ce qui obligera finalement
Thalamas à abandonner la par-
tie. A partir de ce moment là
naît le terme de Camelot du
Roi (ou militant d'Action fran-
çaise) et après une grande
campagne menée par Pujo, le
défilé de Jeanne d'Arc devient
un culte officiel.

Maurice Pujo devient ensui-
te directeur auprès des étu-
diants d'Action française et
continue le militantisme achar-
né aux côtés de Maxime Real
del Sarte. Maurras le saluera
d'ailleurs dans son ouvrage La
Contre-révolution indiquant
qu'il est celui qui a su " conce-
voir et conduire de 1899 à
1940 tout ce qui fut de pure
action dans la vie de l'Action
française ".

Il se marie le 5 septembre
1928 avec Elisabeth Bernard
dont il aura 2 enfants.

En 1934, il lancera l'affaire
l'Affaire Stavisky et organisera
autour de ça un ensemble de
manifestations.

Durant la guerre, Maurice
Pujo est mobilisé sur le Front. Il
devient ensuite rédacteur en
chef du journal l'Action
Française. Sous l'Occupation,
il restera auprès de Maurras à

Maurice Pujo (1872-1955)

Les comités directeurs d’AF en 1908. On peut y reconnaître
Bainville, Daudet et Pujo debout et Maurras assis à droite.
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É D I T O R I A L

Lyon. Auteur de la fameuse
manchette La France, la
France seule…, il est empri-
sonné en juin 1944 pendant
trois semaines par la Gestapo
et manque d'être déporté.

En 1945, il est traduit devant
la Cour de justice de Lyon
auprès de Maurras. Ils sont
tous deux accusés " d'intelli-
gence avec l'ennemi ". Pujo est
condamné à cinq ans de déten-
tion.

Il restera aux côtés de
Maurras dans leurs prisons
successives de Lyon, Riom et
Clairvaux jusqu'à ce qu'il soit
libéré en octobre 1947.Il assu-
re alors la direction d' Aspects
de la France dans le cadre de
la Restauration Nationale,
mouvement autour duquel
l'Action Française s'est recons-
tituée. En 1952, Maurras qui fut
le " maître "  de Maurice Pujo

décède laissant ses Œuvres
complètes.

Le 6 septembre 1955,
Maurice Pujo décède à son
tour à Ferrières-en-Gâtinais
(Loiret).

Etant l'un de ses fondateurs,
Maurice Pujo  reste aujourd'hui
un visage très important pour
l'Action française ayant témoi-

gné une grande fidélité à
Charles Maurras et aux convic-
tions royalistes.

Aujourd'hui, son fils, Pierre
Pujo, est lui-même directeur du
mouvement d'Action Française.

Gabrielle

Maurice Pujo (au centre) sort de la Santé après s’être battu
pour imposer le culte de Jeanne d’Arc.

Comme chaque année,
aux alentours du 21 jan-
vier, les royalistes fran-

çais se rassemblent pour com-
mémorer l'infamie que furent le
procès et l'exécution de Louis
XVI. Cette Année, cette com-
mémoration s'ancre plus que
jamais dans l'actualité… Aux
soirs ou le système vacille, ou
les quartiers dits " sensibles "
prennent pour habitude de
s'embraser, notre système vou-
drait inculquer des valeurs à sa
jeunesse. Cependant, quelles
valeurs peut-on prétendre
inculquer en République ? 

Lorsque l'on apprend aux
jeunes français, qu'ils soient ou
non issue de l'immigration, que
le régime dans lequel ils vivent
est née dans le sang, dans le

sang du chef de la nation, dans
le sang de son incarnation,
dans le sang du Roi Louis XVI,
de quoi peut-on s'étonner à
Aulnay-sous-bois ?

Évidemment, aucun doute

n'est possible, nous condam-
nons fermement ces agisse-
ments, cependant nous
contestons la légitimité de la
République pour faire une
quelconque morale. Si nous

considérons que ces jeunes
sont de fiers républicains, héri-
tier de Robespierre ou de
Danton, ils agissent de maniè-
res parfaitement cohérentes.
Ou encore, si nous les voyons
comme ces autres icônes de la
Révolution française, tel Marat
ou Mlle Charlotte Corday, sym-
bolisant les luttes intestines et
la guerre civile, symbolisant ce
que nous considérons comme
les pires maux pour la nation,
leurs comportement ne
devraient pas nous étonner
plus que cela. Nous en reve-
nons encore et toujours à cette
même conclusion :  " Rien n'est
possible sans la réforme intel-
lectuelle et morale de quelques
uns. " (Charles Maurras)

Insu
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D O S S I E R : L E S  É M E U T E S  E N  B A N L I E U E S  

Cessons de nous voiler la
face, il est grand temps
pour nous, militants

d'Action française, nationalis-
tes, royalistes ou tout simple-
ment français patriotes, d'agir
véritablement de façon militan-
te et de se former politique-
ment. Actuellement, les per-
sonnes mêmes peu passion-
nées par la politique, celles qui
ne se sentent pas faites pour
cela, sont concernées de gré
ou de force par ces problèmes
en nos banlieues. Concernées
pour différentes raisons, tout
d'abord parce que l'ordre
publique est menacé. De plus,
il  est inquiété sur le long ter-
me, car le terreau de la crise
n'est pas attaqué, d'où un pro-
bable recommencement et une
courbe exponentielle à prévoir
dans l'échelle de la violence.
Aussi, le citoyen moyen est
concerné, car plus personne
ne représente légalement la
nation française. Les grands
esprits et les intellectuels, les
personnes placées à la tête de
la société comme les diri-

geants, ont plus que jamais
une responsabilité importante
sur la survie de notre nation.
Tous ceux-ci seront d'ailleurs
un jour, jugés pour leurs actes
dans cette vie ou dans l'autre.
La démocratie fait élire des
gens parfois intelligents, par-
fois même responsables et de
bonne volonté, mais la démo-
cratie de par son système, de
par son fonctionnement, rend
impossible le rétablissement de
la France. Tout Français est
aussi concerné parce que not-
re système, qu'on l'accepte ou
qu'on ne l'accepte pas, s'es-
souffle et qu'on ne sait combien
de nouvelles crises il pourra
supporter. Pour la période
récente, c'est sans plaisir que
j'énumèrerai le 21 avril 2002, et
sans plaisir que j'énumèrerai le
29 mai 2005, et c'est avec une
profonde tristesse que je cons-
tate qu'octobre et novembre
2005 nous démontrent une fois
de plus la faillite du système
républicain. Sans plaisir, mais
avec un immense espoir.

L'espoir que les personnes
responsables, quelque soit leur
qualifications, quelque soit
leurs statuts sociaux se
réveillent, sortent d'un certain
conformisme consommateurs.
Que ces gens se posent des
questions : " Comment a-t-on
pu en arriver là ? ". Un espoir
que tous ceux qui croient à la
France, à son redressement et
son avenir, sortent de chez eux
pour lutter contre la démago-
gie, la faiblesse et la médiocri-
té de notre système. On ne sait
exactement quand viendra le
moment, on ne sait pas non
plus exactement de quel ordre
il sera. Cependant, nous
savons qu'à ce moment-là
nous devrons être prêts, nous
tous, cadres d'Action française,
intellectuels royalistes et mili-
tants royalistes, nationalistes et
patriotes français, nous
devrons être prêts à lutter avec
toutes les personnes de bon-
nes volonté pour établir une
monarchie de salut public.

Hervé Choisel

Quand l'eng ag ement de vient indispensa ble…

Pompier intervenant à Clichy-sous-bois lors des émeutes

Polcier équipé de flash-ball
face aux armes de chasse des
émeutiers
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Pour en savoir plus sur l’AFL:
Nom      : ...............................................
Prénom : ...............................................        
Age       : ...............................................
Lycée    : ...............................................

Adresse  : ................................
E-mail    : .................................
Tel         : .................................
A renvoyer à L’Action française lycéenne, 10 rue Croix des Petits-
Champs 75001 Paris.

D O S S I E R
Brisons le régime des par tis !!!

Encore lui, responsable
en grande partie de la
situation actuelle. Le

système, de par les troubles
actuels doit être jugé ! Il doit
comparaître devant un tribunal,
comme la personne qui com-
met un crime, qui vole ou qui
fait usage de faux, qu'un pro-
cès soit ouvert… La démocra-
tie, le système des partis doit
être jugé pour son escroquerie
envers les électeurs. Différents
témoins et coaccusés sont à
appeler à la barre pour assurer
leur défense. Appelons tout
d'abord la droite, qui, pour
satisfaire le patronat et son
électorat bourgeois a organisé
avec Chirac et VGE (Valery
Giscard d'Estaing), on s'en
souvient tous, le regroupement
familial, qui sera une erreur
politique gravissime pour la
France. Puis avec tous les aut-
res Sarkozy et Villepin compris,
cette droite, qui a organisé en
partenariat avec la gauche de
Mitterrand puis de Jospin, l'im-
migration de masse que nous
n'avons cessé de connaître
depuis des années, venez
donc vous en justifier devant la
France. Ces politiques étaient
purement électoralistes, elles
permettaient à cette droite
immigrationniste de pouvoir
compter sur les voix bourgeoi-
ses et d'être soutenu par le
patronat, car elle fournissait la
main d'œuvre bon marché.
Mais nous n'oublierons pas

non plus d'appeler la gauche,
et d'ailleurs toutes les gauches,
qui ne dénoncèrent pas ces
arrivées, car elles venaient
directement renforcer leur élec-
torat. PS et PC confirment bien
cette idée qu'un élu n'a qu'un
soucis, non pas de soutenir le
travailleur français, non d'éviter
ces augmentations de chôma-

ge qui rendent impossible les
revendications sociales, mais
bien d'être réélu. Ce procès
n'aura pas lieu demain malheu-
reusement, mais il aura lieu
certainement dans pas si long-
temps croyez-moi, déjà, certai-
nes langues se délient…

Hervé Choisel

Horoscope...
Bélier : Cette semaine, l 'alignement ent-
re Mars et la Lune font de vous le militant
parfait. Vos ventes à la criée sont fruc-
tueuses, vous êtes très attentifs aux cer-
cles de formation. Conservez ce rythme !

Taureau : Vos problèmes de tractages
ont de mauvaises influences sur le moral
du groupe. Vous auriez besoin de prend-
re des vacances. Vivement Noël…

Gémeaux :Vous êtes d'une forme phy-
sique exceptionnelle, profitez-en pour
détruire la racaille gauchiste. Votre canne
dans une main et un livre dans l'autre,
n'oubliez pas votre cuir !

Cancer : Vous êtes nerveux car le mau-
vais positionnement de Pluton empêche
vos conférenciers de se rendre à vos cer-
cles d'études, persévérez, vos efforts
seront récompensés.

Lion : L'activisme vous guette. Les pieds
sur terre, vos amis vous rappelle à l'ordre
: " Pas d'actions sans doctrine, pas de
doctrine sans actions. "

Vierge : Votre semaine s'annonce plus
que bien, la perspective de la sortie du
nouveau numéro d'Insurrection vous
réjouie. Vous Vous attirez beaucoup de
popularité depuis que vous vous affirmez
abonné d'Insurrection. Prenez garde à la
franchise de votre entourage, que votre
popularité ne dépende pas seulement
d'Insurrection.

Balance : Des ondes positives vous don-

nent de nombreuses idées d'articles pour
Insurrection. Vous espérez voir votre nom
dans le prochain numéro. Avoir de gran-
des ambitions vous a toujours fait avan-
cée, mais essayer de conserver un princi-
pe de réalité, ne rêvez pas !

Scorpion : Vous n'osiez même pas en
rêver, les équipes de réaction d'A.F. s'é-
largissent, vous avez obtenu un poste. A
terme, il sera nécessaire de vous faire fai-
re des cartes de visites.

Sagitt aire : Vos réactions bourgeoises
excèdent les lycéens d'A.F. Si l'UMP et le
PS vous ont ouverts les bras, devant vos
idéaux libéraux, l'AFL serrera les poings,
prenez garde à vos dents.

Capricorne : Jusqu'au 29 mai, vous
aviez un devoir de dire " non " pour la
France. Perdez cette  habitude lorsque
l'on vous propose des activités militantes.
Sachez adapter vos réponses en fonction
des situations.

Verseau : Les planètes ont un position-
nement qui développe votre générosité.
Contactez au plus vite le trésorier
d'Insurrection. Prenez garde aux closes
en petits caractères dites " intemporelles
obligatoires et entubatoires ".

Poissons : Les événements actuels vous
pousse à politisez vos inquiétudes, vous
inquiéterez les politiciens. Votre clair-
voyance naturelle vous rapproche de jour
en jour de l'Action Française.

Insu
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D O S S I E R
Les discour s c hang ent aussi vite que les événements 

Incroyable comme les idées
et les discours changent en
démocratie. Mais que l'on

s'entende, ils ne changent pas
parce que la gauche remplace
la droite ou parce que la droite
remplace la gauche, l'alternan-
ce ne changent rien aux dis-
cours. Ils changent en fonction
de l'événement et de l'électo-
rat. Ainsi, la dialectique que l'on
entend aujourd'hui est très cer-
tainement une dialectique qui
aurait été qualifié de raciste et

scandaleuse il y a quelques
semaines. Oui les dialectiques
changent, ainsi on a pu voir le
président de la république
Jacques Chirac, dans son dis-
cours pendant la crise des ban-
lieues, avec ses nouvelles
lunettes qui ne lui permettent
pas encore de voir le pays réel
(avis aux opticiens compé-
tents), dire une bonne douzai-
ne de fois les termes nation et
communautés nationales. Un
regain d'amour pour la nation,

une révélation sublime, peut-
être a-t-il compris qu'en effet,
comme disait Maurras : " la
nation est le plus vaste des cer-
cles communautaires, au tem-
porel solide et complet ", mal-
heureusement, Jacques Chirac
a aussi pu comme à son habi-
tude, avoir voulu suivre l'air du
temps, l'opinion publique et sa
tyrannie.

Paul Hissier

Voilà un homme de par ole !!!

Abonnez-vous à Insu

L es cadeaux divers que nous recevons à la rédaction (bouteille de Beaujolais, saucis -
sons, livres de S téphane Bern ou autres gentilles intentions) ne suffisent p as à calmer
Obélix, notre compt able. Si tu voulais, Ô adorable lecteur , nous envoyer toutes tes

pièces jaunes (les écus ne sont p as reconnus p ar la maison), et une p artie de tes écono -
mies que tu pourrais faire intelligemment fructifier en t'achet ant la recon -
naissance éternelle mais jamais assouvie de la rédaction d' Insu ...
Nous ne serions alors, plus très loin du but.

Les douze numéros (soit un an):
Abonnement simple: à partir de 10 euros
Abonnement de soutien: à partir de 20 euros

Comme vous le savez
tous, Bertrand Delanoë
n'a dans mon cœur

qu'une place limitée.
Cependant, c'est en accord
avec toute la direction
d'Insurrection, que nous avons
décidé de lui rendre hommage.
En effet, nous critiquons sou-
vent, et à raison, les politiciens
qui ne tiennent pas leurs pro-
messes. En voilà un qui ne fit
pas de même. Après avoir tes-
té différents concepts pour limi-
ter le nombre de voitures en
Ile-de-France, couloirs de bus,

sens interdits, travaux en tous
genres sur les grands
axes…etc. il vient de s'associer
dans une ambitieuse démar-
che, avec des entrepreneurs
de quartiers populaires, et les
résultats se voient déjà.
Personne ne connaît le
concept, mais toute la France
est déjà enthousiasmée, et
l'Europe va certainement
essayer de s'y mettre, on parle
de la Belgique et des Pays-Bas
qui sont très intéressés par l'ef-
ficacité de ces jeunes.
Rendons à César ce qui lui

appartient, ce sont des asso-
ciations strasbourgeoises éco-
logistes qui ont inventé ces
techniques ultramodernes,
mais elles n'agissaient quasi-
ment que durant la nuit du
réveillon afin de commencer
l'année avec un geste écolo.
Bien que l'on ne connaisse pas
encore toutes les techniques
utilisées, on peut d’ores et déjà
imaginer que notre ami
Bertrand (pour les intimes),
compte faire campagne là-des-
sus en 2007.

Héléna Tionaliste
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B E A T I F I C A T I O N

Al'occasion de sa béafiti-
cation, un article s'impo-
sait sur cet homme que

rien ne prédestinait à un destin
exceptionnel.

Né en 1858 dans une famille
d'aristocrates, Charles devient
orphelin à l'âge de 6 ans. A la
fin de ses études secondaires
chez les jésuites, il perd la foi.
Il fait sa préparation à Saint-
Cyr mais est renvoyé pour «
paresse et indiscipline ». Il est
finalement reçu dernier à l'éco-
le de cavalerie de Saumur.
Après avoir hérité de son
grand-père, il mène une vie de
débauche dans le jeu et le
concubinage jusqu'en 1881 où
l'engagement de son régiment
en Tunisie provoque en lui un
changement radical: il troque
sa vie de plaisirs contre une vie
de sacrifices.

Par la suite, il démissionne
de l'armée et part en explora-
tion au Maroc où il est frappé
par la ferveur religieuse des
musulmans. De retour en
France, des questions spirituel-
les le préoccupent de plus en
plus. Il rentre souvent dans les
églises en murmurant cette
étrange prière: « Seigneur, si
vous existez, faites que je vous
connaisse » Fin 1886, il ren-
contre l'Abbé Huvelin qui mar-
quera le début de sa conver-
sion. Après un séjour à
Nazareth, il décide de s'enga-
ger dans un ordre religieux.
C'est finalement la vie austère
des trappistes qui lui convien-
dra le mieux. Après des séjours
en Syrie et à Nazareth, c'est
finalement à Tamanrasset qu'il
s'établira pour fonder un hermi-
tage. A ce stade, l'arrogant et

gras militaire aux moeurs légè-
res a laissé place à un humble
ascète, souriant et confiant qui
marque au-dessus de son
réveil : « il est l'heure d'aimer
Jésus ». Il passera le restant
de sa vie parmi les touaregs, à
apprendre leurs moeurs et à
développer les relations entre
les peuples. Les musulmans le
considèrent avec beaucoup de
respect car il ne tente jamais
de les convertir. En 1908, il
tombe malade, frôle la mort...
et ne devra son salut qu'aux
arabes qui se rationneront pour
le nourrir. En 1916, des pillards
s'attaquent à l'hermitage.
Paniqués devant l'arrivée de
militaires français, les bandits
tuent Charles et s'enfuient.
Enterré dans un fossé, ce ser-
viteur de Dieu sera mort seul.
Sa mort n'est pourtant pas infé-
conde: en France, 49 person-
nes sont inscrites à l'associa-
tion des frères et soeurs du
Sacré-Coeur de Jésus qu'il a
fait approuver par les autorités
religieuses. En 2005, c'est 19
groupes différents de laïcs,
prêtres, religieux et religieuses
qui vivent l'Evangile à travers le
monde, suivant les instructions
de Charles de Foucauld. Pour
que le grain de blé porte des
fruits, il faut que celui-ci
meurt...

Aujourd'hui, dans notre vie
qui pue l'ennui et la tiédeur, la
vie de Charles de Foucauld est
un exemple à suivre. Son
engagement est un appel à
toute la jeunesse française
pour l'inciter à s'engager, à ne
pas avoir peur de sa foi et de
ses idées à une époque où l'on
croise dans la rue tant de

Français les yeux baissés,
comme s'ils avaient honte
d'eux-mêmes. Son courage
nous rappelle que les vraies
valeurs ne sont pas dans la
moiteur du matérialisme bour-
geois qui façonne notre socié-
té, non, elles sont avant tout
dans le dévouement de notre
vie à quelque chose qui nous
dépasse, qui nous tire vers le
haut, loin de ce monde qui se
plaît à tout niveler par le bas.
Alors que les biens-pensants
ne cessent de siffler entre leurs
dents des odes à la tolérance
qui empestent l'hypocrisie, son
attitude vis-à-vis de la différen-
ce doit nous faire comprendre
qu'un chrétien, c'est avant tout
quelqu'un qui donne aux autres
envie de l'être et que le respect
n'est pas le synonyme de l'au-
tomutilation trop fréquemment
pratiquée par une partie de not-
re clergé, qui tend la joue gau-
che avant de s'être fait frappé
la droite. Que le témoingage de
cette homme puisse vivifier la
foi de ceux chez qui elle faiblit
et réveiller celle de ceux chez
qui elle est endormie.

Roncevaux

Bienheur eux Char les de F oucauld, un e xemple à méditer
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Deux théoriciens du pouv oir cultur el: Maur raset Gr amsci

E T U D E S  M A U R A S S I E N N E S

La parenté ne tient pas évi-
demment aux finalités que
se fixent les deux hom-

mes, l'un contre-révolutionnai-
re, nationaliste français, l'autre
marxiste léniniste, cerveau du

Parti communiste italien. C'est
dans leur approche méthodolo-
gique de la prise du pouvoir d'u-
ne part, et dans leur analyse de
l'Etat démocratico-libéral d'aut-
re part, que ces deux pensées
se rencontrent de façon frap-
pante.

Pour Maurras comme pour
Gramsci en effet, l'Etat libéral-
bourgeois se caractérise en
Occident par une solide assise
consensuelle, répandue par les
réseaux scolaires, médiatiques
et culturels, que le simple acti-
visme militant est incapable de
briser. En fait cette identité de
vue n'est étonnante qu'en
apparence. Maurras comme
Gramsci ont assisté à l'échec
pîteux de mouvements insuffi-
samment cohérents et hégé-
moniques du point de vue doc-
trinal. Maurras a vécu le fiasco
de la Ligue de la Patrie
Française dénuée de projet
politique et figée dans la reven-
dication de bas étage. A l'instar
de Barrès et de toute une géné-

ration d'intellectuels et de mili-
tants nationalistes, le jeune
Maurras sera renforcé dans sa
conviction déjà ancienne de la
nécessité primordiale de déve-
lopper une doctrine et une
" réforme intellectuelle et mora-
le" avant de tenter la moindre
aventure politique.

Gramsci en viendra à des
conclusions similaires, une
vingtaine d'années plus tard
quand, à la suite de la scission
de Livourne et de l'échec de la
grève générale, il se fera le
théoricien du " pouvoir culturel".

A vingt ans de distance,
nationalistes français et com-
munistes italiens ont fait les
frais de la résistance particuliè-
re des structures (superstruct-
ures pour Gramsci) gouverne-
mentales de l'Etat parlementai-
re. Malgré la crise constitution-
nelle, l'atmosphère de scandale
en France ou la paralysie gou-
vernementale en Italie, l'Etat
résiste aux assauts extérieurs
et prouve qu'on ne le renverse
pas, dans nos pays, comme en
Russie ou dans une
République sud-américaine.
Cette résistance, cette " capaci-
té d'encaissement " ne sont pas
dues tant à l'appareil répressif
de l'Etat qu'au consensus qui
existe au sein du peuple autour
du système de valeur en place.

Maurras et Gramsci s'aper-
çoivent que le pays légal (pour
le premier), la société politique
(pour le second) continuent de
s'appuyer sur l'adhésion plus
ou moins enthousiaste du pays
réel (société civile), c'est à dire
du peuple. Pourquoi ?  Parce
que l'Etat ne s'est pas cantonné
depuis des décennies à gou-

verner et gérer mais s'est
acharné à diffuser son messa-
ge, à répandre un ciment idéo-
logique, à créer un conformis-
me autour de lui, à exiger un
système de valeurs officielles, à

forger ses mythes fondateurs,
qui ont abouti à solidement l'an-
crer dans les esprits.
Désormais, vouloir prendre le
pouvoir sans au préalable sub-
vertir les valeurs en place de
substitution, est impensable
dans les pays où l'Etat s'appuie
sur des positions aussi robus-
tes.

Dans cette optique, il n'y a
rien d'étonnant à ce que
Maurras et Gramsci aient une
analyse similaire de la
Révolution française. Il est clair
pour l'un comme pour l'autre
que celle-ci s'est faite dans les
cerveaux bien avant d'être
concrétisée dans les faits.
Gramsci, échappant à l'écono-
misme de l'orthodoxie marxiste,
montre que, avant de maîtriser
le pouvoir, la nébuleuse révolu-
tionnaire bénéficiait déjà d'une
" hégémonie " intellectuelle.
Maurras pense exactement la
même chose lorsqu'il affirme
que " Rousseau gouvernait
sous le nom de Louis XVI ".
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Toute société d'Ancien Régime
était déjà entièrement subver-
tie, ses piliers vermoulus, ses
soutiens traditionnels anémiés
voire acquis aux idées nouvel-
les (pensons à Malesherbes,
directeur de la censure et pro-
tecteur de Diderot ou au pauvre
Freron, défenseur de la
Monarchie contre les encyclo-

pédistes et désavoué par celle-
ci). La pensée fut donc le che-
val de Troie de la Révolution, et
eut une véritable fonction d'a-
nesthésiant sur le corps social.
C'est Augustin Cochin qui mon-
trera comment à partir des
sociétés de pensée qui com-
mencent à fleurir dès 1750 va
se mettre en place la terrible
mécanique révolutionnaire,
plus forte que les initiatives pri-
vées et transcendant les inten-
tions individuelles, dont l'impul-
sion aura été donnée par ces
" homo ideologicus " des clubs

et des loges.
Maurras, tourné vers l'avenir,

va donc s'efforcer de mettre sur
pied une contre-Encyclopédie
destinée à parcourir le chemin
inverse. Ensuite, une fois
accomplie la " réforme intellec-
tuelle et morale ", une fois le
pays " royalisé ", on pourra ten-
ter l'insurrection à partir d'une
crise exploitée ou provoquée.
Cette stratégie en deux phases
est particulièrement bien déve-
loppée dans " Si le coup de for-
ce est possible " que résume la
phrase à méditer : 'Pas d'action
sans doctrine, pas de doctrine
sans action ". Même constat
chez Gramsci et même straté-
gie. Développer une offensive
(une guerre de position) cultu-
relle et idéologique par le biais
d'intellectuels dont le but n'est
pas de " papillonner " dans tous
les sens (il entrevoit les Sartre
et autre Althusser) mais le diffu-
ser en relation organique avec
le parti (le prince moderne), la
doctrine, le projet, la " civiltà
communista ". Dès lors, oppo-
ser le gramscisme au léninisme
ou faire de Maurras un pur intel-
lectuel incapable d'entrevoir la
prise du pouvoir revient à com-
mettre les pires contre-sens. La
théorie du " pouvoir culturel " et
de l'hégémonie chez Gramsci
comme l'idée de contre-
Encyclopédie chez Maurras ne
sont pas exclusives de l'idée du
coup de force et de la prise du
pouvoir. Bien au contraire, elles
forment pour eux des prélimi-
naires, certes fondamentaux,
mais destinés à déboucher sur
l'essentiel qui est le pouvoir.
Maurras dira : " Je ne travaille
pas à faire des royalistes mais
faire la Monarchie ".

Aujourd'hui, la voie ouverte

par Maurras, il y a 80 ans, que
certains rebaptisent avec une
pointe de snobisme " gramscis-
me de droite ", est celle de tou-
te évidence dans laquelle nous
devons nous engager pour
poursuivre un travail sérieuse-
ment entamé. Cette voie est la
seule qui soit susceptible de
nous préserver de l'activisme

stérile et groupusculaire sans
pour autant nous faire tomber
dans un quelconque intellec-
tualisme pelliculeux et passif.
La " guerre de positions " conti-
nue et il est clair qu'à condition
d'insister sur la qualité de notre
école de cadres et la diffusion
de notre doctrine, notre front ne
pourra que progresser même si
le terrain de la soft-idéologie
droit-de-l'hommarde dominante
s'avère marécageux.  

Charles Attan

E T U D E S  M A U R A S S I E N N E S

CHARLES MAURRAS 
(1868-1952)
Sa célèbre distinction “pays
réel-pays légal” ne sera pas
sans influence sur les analyses
de Gramsci

ANTONIO GRAMSCI
(1851-1937)
Fondateur de la Revue Ordine
Nuovo. En pleine déroute du
Parti communiste italien. Il se
fera le Chartre du “préliminaire
théorique”.
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Le week-end militant roya-
liste parisien des 11, 12,
13 novembre fut un suc-

cès. 
Le 11 novembre, 150 per-

sonnes se sont rassemblées
Place de l’Etoile pour déposer
une gerbe à la plaque des étu-
diants du 11 novembre 1940,
premiers résistants parisiens. 

Le meeting AFE-AFL du 12
novembre a réuni en plein
cœur de Paris une bonne cen-
taine d’étudiants et de lycéens.
« On n’avait pas vu cela depuis

le début des année 90 et la
« Génération Maurras » d’a-
lors», confiaient certains audi-
teurs à la sortie. Les orateurs
ont clairement rejeté la respon-
sabilité des récents événe-
ments sur trente ans de poli-
tiques républicaines irrespon-
sables et dénoncé l’illusion
d’un appel à un homme provi-
dentiel, qu’il s’appelle Sarkozy,
de Villiers où Le Pen. Seul un
changement de régime serait à
même d’amorcer les réformes
nécessaires à la sortie de la cri-
se dans laquelle la France
s’enfonce chaque jour un peu

plus. 

Le 13 novembre à la mutua-
lité, l’Action française demeu-
rait pour son banquet annuel
,fidèle à son intérêt constant

pour les relations internationa-
les et son souci de la place de
la France dans le monde. A la
tribune, devant 250 personnes,
Pierre Pujo et maître Thierry
Bouclier dénonçaient les erre-
ments des gouvernements suc-
cessifs en matière d’immigra-
tion et de politique de la ville,
tandis que le prince Sixte-Henri
de Bourbon Parme l’ambassa-
deur Albert Salon, et le député
européen MPF Paul-Marie
Coûteaux faisaient partager à
l’assistance leurs réflexions
géopolitiques. Le chef de la
Maison de France, Henri, com-
te de Paris, avait envoyé un
message d’encouragement.

Insu

C O M P T E - R E N D U

Vendr edi 11 No vembr e 
sur les Champs El ysées

Samedi 12 No vembr e 
Place St Ger main 

Dimanc he 13 no vembr e
Mutualité

Succès r oy alistes à P aris
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A G E N D A

Cercle du comté de Nice
Ce vendredi 2 décembre à 19h, la section royaliste de Nice organise son 4ème cercle de l'année

sur le thème: 
"Immigration: intégration ou désintégration ?" 

Contact : nice.royaliste@gmail.com

Cercle Lyonnais
J.P. Chauvin prononcera une conférence sur les banlieues, à Lyon, le jeudi 15 décembre

Contact : thidal@aol.com ou saint-phar@tiscali.fr

Cercles Parisiens
Cercle Jacques Bainville (quartier Notre-Dame-des-Champs) :

Tous les mardis 20h00 au Lucernaire (M. Notre-Dame-des-Champs) 

Cercle Honoré d’Estienne d’Orves (quartier Sorbonne) :
Tous les mardis 20h00 à l’Escortier, Place de la Sorbonne (M. Cluny la Sorbonne)

Cercle de 1er degré (ouvert à tous) :
Tous les samedis 14h00, à nos locaux, 10 rue Croix-des-Petits-Champs (M.Palais-Royal)

Cercle étudiants (ouvert à tous les jeunes) :
Tous les vendredis 19h15, à nos locaux, 10 rue Croix-des-Petits Champs (M.Palais-Royal)

Programme : 
Vendredi 02 Décembre

Le libéralisme économique par Robert Grégoire
Vendredi 09 Décembre

L’Eglise et l’Etat – Cent ans après la loi de séparation par Michel Fromentoux
Vendredi 07 Décembre

Communautés : Une question posée à la France par le professeur Michel Michel

...
Pour savoir s’ il existe un cercle d’Etude près de chez toi contacte le secrétariat général au

0140131410

A lire aussi, deux autres revues
des jeunes d’Action française: 

L’Avant-Garde :  le journal du CJB

d’Assas animé par Torlak

Alternative : le périodique du Cercle PJ

Proudhon animé par François Bel-Ker

Ces deux sources d’informations indispensables à votre
formation politique sont disponibles à nos locaux parisien.

deux fois 
par mois, 

lisez



“ R I E N  N ’ E S T“ R I E N  N ’ E S T
P O S S I B L E  S A N SP O S S I B L E  S A N S

L A  R É F O R M EL A  R É F O R M E
INTELLECTUELLEINTELLECTUELLE
E T  M O R A L E  D EE T  M O R A L E  D E

Q U E L Q U E S  U N S ”Q U E L Q U E S  U N S ”
lisez l’oeuvre de Charles Maurras
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C O U R R I E R  D E S  L E C T E U R S
Salut Insu, je suis lycéenne à
Fénelon dans le quartier
Latin à Paris. Je suis allée
vous voir au meeting organi -
sé par les jeunes d’Action
française (le samedi 12/1 1) et
j’aurais aimé rencontrer l’é -
quipe de rédaction d’Insu
mais il y avait vraiment trop
de monde devant votre st and
et je n’ai pu faire dédicacer
ma collection que je tiens
avec beaucoup d’applica -
tion. V oyant Noêl approché à
grand p as, je me demande ce
que je pourrais offrir à mes
amis? J’hésite vraiment à
leur offrir quelque chose
politisé mais j’aimerais bien
que mes amis aient le chan -

ce, comme moi, de connaître
la sainte p arole d’Action
française?

Constance Blanchard

Tout d’abord, j’aimerais te
dire que c’est dommage que tu
n’aies pas eu accès au stand
d’Insu au meeting du 12
novembre mais c’est vrai qu’il y
avait vraiment beaucoup de
monde. Si tu veux toujours que
l’équipe de rédaction d’Insu te
dédicace ta collection, tu peux
prendre RDV sur simple
demande à notre secrétariat
(0140131410), ou alors par
mail (insurrection@actionfran-
caise.net). Pour ce qui est des
cadeaux de Noël, nous te

conseillerons jamais assez les
livres de Pierre Pujo (“Un demi-
siècle d’Action française”,
”L’autre résistance”). Sache
que pour Noël, l’équipe d’Insu
fait un pack KDO pour ses
abonnés à 30 euros contenant
le matériel militant indispensa-
ble : une centaine de tracts,
des journaux (pour des ventes
à la criée), colle+balais+affi-
ches (collages) et enfin un car-
net de tickets de métro pour se
rendre plus facilement au RDV
d’AF.

J’éspère que tu trouveras
ton bonheur dans ces quelques
conseils de cadeaux.

Insu

Action Française LycéenneAction Française Lycéenne
10 rue Croix-des-Petits-Champs 75001 Paris

01.40.39.92.06

www .insurrection .new .fr


